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Messe d’action de grâce 
de l’œuvre du Blé eucharistique 

Cathédrale Notre-Dame de Rouen – le 16 mai 2018 

Monition d’ouverture 

Avec Mgr Jean-Luc Brunin, je vous souhaite la bienvenue. Avec joie, nous rendons grâce pour 
l’œuvre du Blé eucharistique, plus largement pour la mission des agriculteurs sur notre 
territoire. 
Merci aux prêtres venus concélébrés à cette messe qui réjouit nos cœurs parce qu’elle est le 
fruit de la générosité des fidèles. Je salue nos vicaires généraux nouveaux : le Père Alexandre 
Joly, vicaire général pour le diocèse de Rouen, le Père Pascal Dumesnil, vicaire général du 
diocèse du Havre, plus particulièrement chargé de la zone rurale. 
Bienvenu aux enfants qui ont pu découvrir quelques aspects de la cathédrale. 

Humblement, nous nous préparons à cette célébration en reconnaissant que nous sommes 
pécheurs, en demandant au berger de toute humanité de nous prendre en pitié. 

Lectures de la messe : Lecture du livre des Actes des Apôtres (20, 28-38) ; Psaume 67 ;  
Évangile de Jésus Christ selon saint Jean (17, 11b-19) 

Homélie 

« Les yeux levés au ciel, Jésus priait ainsi » (Jn 17, 1). 

Frères et sœurs, nous venons d’entendre une prière sortie du cœur de Jésus. Nous pouvons y 
prêter une grande attention, surtout si nous avons l’impression de ne pas savoir prier comme il 
faut. Parfois, notre prière est pauvre, notre cœur semble vide surtout s’il est découragé. 

Mgr Jean-Luc Brunin vient d’adresser une lettre pastorale au sujet du monde agricole. Elle 
s’intitule Un monde agricole entre crise et promesse d’avenir. Elle décrit « la crise réelle et 
profonde », identifie des causes et montre des conséquences. Mais elle ne s’arrête pas sur la 
crise. Elle rend compte des « perspectives qui nourrissent l’espérance » et se conclue sur « des 
appels pour l’Eglise du Havre ». 

Entre « crise et promesse d’avenir », comment se situent les croyants ? Il y a deux tentations, 
celle du découragement et celle de l’illusion. La prière de Jésus peut nous aider, Lui qui prie dans 
la « crise » de sa prochaine mort dans la promesse de la résurrection. Accueillons ses deux 
demandes principales. 

Premièrement Jésus prie pour l’unité de ses disciples : « Père, garde mes disciples unis dans ton 
nom » (Jn 17, 11). Jésus sait que devant les difficultés nous pouvons nous disputer, pire nous 
accuser, nous diviser. Devant la crise agricole, il est tentant d’accuser les générations passées ou 
les progrès de la science, les banquiers ou l’Europe, les écologistes ou les politiques voire les 
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immigrés. En fait, nous formons un seul troupeau comme dit St Paul, nous sommes sur une terre 
unique. 

« Garde mes disciples unis dans ton nom », « dans ton nom » : Cette unité vient de Dieu, car 
Dieu est Père, et tous les hommes sont ses enfants. « Entre crise et promesse », nous ne prions 
pas pour fermer les yeux sur notre découragement et rêver un monde meilleur. Nous prions 
pour dire à Dieu : « tu es la source de notre unité, de notre fraternité ; nous avons besoin de ta 
grâce pour réaliser ton projet de bonheur, nous croyons en ton projet d’amour pour tous, pas 
pour quelques-uns au détriment des autres ». 

Le blé eucharistique est le symbole de notre prière unie à celle de Jésus. Les contributions des 
donateurs s’unissent les unes aux autres comme les grains de blés s’unissent les uns aux autres, 
comme la farine est unie à l’eau et à la chaleur du four pour former un seul pain offert à Dieu. 
Que notre communion eucharistique nous inspire de demander à Dieu la communion dans notre 
vie quotidienne. Comme le souligne la lettre pastorale de Mgr Jean-Luc Brunin : « Le monde 
rural a besoin d’initiatives qui créent du lien social, qui génèrent des rencontres et permettent 
des dialogues ». En collectant, combien de rencontres parfois poignantes ou simplement 
fraternelles ? En rapportant les mains de pain béni, aurez-vous un dialogue, un échange sur vos 
vies ? 

La deuxième demande de Jésus à son Père a deux faces : Jésus prie pour que le Père « nous 
garde du Mauvais » (Jn 17, 15) et il lui demande de nous « sanctifier dans la vérité » (Jn 17, 17). 
Jésus sait que nous sommes dans un combat contre le Mauvais c’est-à-dire le diable. Ce combat, 
il demande de notre part un engagement pour la vérité.  

Jésus prie pour nous. Sa prière ne serait-elle pas efficace ? Nous n’avons donc rien à craindre ! 
N’ayons pas peur de nous engager ! Il y a plusieurs batailles dans ce combat : « la réduction des 
inégalités », le travail qui mérite un juste salaire, le respect de la terre avec qui il faut « coopérer 
pour produire du vivant », pour reprendre trois points de la lettre pastorale. Mgr Jean-Luc Brunin 
affirme qu’il faut retrouver « l’Evangile comme une dynamique de transformation personnelle 
et sociale ». Cette dynamique est notre sanctification dans la vérité. 

L’œuvre du blé eucharistique permet à des jeunes de se préparer à être prêtre. J’ordonnerai 
prêtre Julien Hamel ici le 24 juin 2018 à 15h30, et je vous remercie beaucoup pour votre soutien ; 
j’espérais qu’il pourrait venir mais il a encore des cours importants au séminaire. L’Eglise 
ordonne des prêtres pour proclamer l’Evangile ; elle n’édicte pas des lois. C’est le signe qu’être 
disciple de Jésus, ce n’est pas appliquer un règlement ou une loi, mais ouvrir son cœur et ses 
mains à une vie nouvelle, telle qu’elle apparaît à la résurrection de Jésus. 

« Je parle ainsi, dit Jésus, pour qu’ils aient ma joie, et qu’ils en soient comblés » (Jn 17, 13). Cet 
après-midi, soyons joyeux de vivre ce moment de communion, d’unité et refaisons nos forces 
pour mieux nous engager à la manière de St Paul : « Je vous ai montré qu’en se donnant de la 
peine, il faut secourir les faibles et se souvenir des paroles du Seigneur Jésus : Il y a plus de 
bonheur à donner qu’à recevoir » (Ac 20, 35). 

 DOMINIQUE LEBRUN 
Archevêque de Rouen. 
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Monition avant la bénédiction 

Un grand merci à M. Jean-Christophe Demare, le président fidèle de l’œuvre, au Père Christian 
Lejeune, aumônier fidèle aussi, à ses collaborateurs, à notre économat diocésain. Merci aux 
collecteurs cantonaux et communaux. Avec Mgr Jean-Luc Brunin nous nous savons privilégiés 
par la présence du Blé eucharistique dans nos diocèses, bien au-delà du rapport financier réel 
que cela procure. 

Merci à ceux et celles qui nous ont aidé à prier par le chant et par la musique ; merci beaucoup 
au chœur qui nous a soutenus. Merci aux servants et, en définitif, à vous tous. 

Vous avez bien entendu les deux rendez-vous : le forum du monde agricole le 2 juin à Epreville ; 
je pense qu’il n’y aura pas de contrôle à la frontière de nos diocèses. Et l’ordination de Julien 
Hamel le 24 juin après-midi dans la cathédrale de Rouen. 

Plus largement, je vous fais part du pèlerinage en Irlande proposé à l’occasion du rassemblement 
mondial de familles avec le Pape François du 21 au 26 août. Il reste quelques places et quelques 
tracts. 

D’ici là bonne fête de Pentecôte à tous ! 

 


